
COMMUNIQUE DE PRESSE DE LA COORDINATION ANTINUCLEAIRE OUEST 

 

Le gouvernement va prendre dans les prochaines semaines une décision lourde 
de sens. Après l’avis positif de l’Autorité de Sûreté Nucléaire, le redémarrage de la 
centrale de Fessenheim serait un choix catastrophique pour notre avenir à tous. 

Alors que la plupart des grandes puissances économiques tracent leur chemin 
vers l’indépendance énergétique grâce aux énergies alternatives, alors que le parc 
mondial, très vieillissant, des centrales électronucléaires diminue,  il serait 
aberrant de poursuivre la fuite en avant que nous impose la nucléocratie française. 

Prolonger la filière nucléaire serait la garantie pour la France de se retrouver seule 
à mettre en œuvre cette technologie du XXème siècle, avec les risques 
inacceptables qu’elle comporte pour la santé publique. Pour lot de consolation, 
nous aurions des stocks de déchets toujours plus importants, toujours plus 
ingérables… 

Récemment l’Italie et l’Allemagne ne s’y sont pas trompées en réaffirmant 
l’abandon du nucléaire.  L’Allemagne a prévu d’atteindre en 10 ans 40 % 
d’électricité verte. De même, la Suisse a acté de ne pas renouveler son parc. 

Il faut non seulement fermer Fessenheim, mais dans la même logique, stopper la 
filière du réacteur EPR et donc le chantier de Flamanville et sa ligne Très Haute 
Tension. 

La Coordination Antinucléaire Ouest* réitère son appel à manifester massivement 
le 15 octobre prochain à Rennes pour obtenir l’arrêt immédiat des chantiers EPR 
et THT et invite toutes les organisations concernées à la soutenir. 

Fukushima témoigne : sortons du nucléaire ! 

* Coordination d’organisations antinucléaires de Basse-Normandie, Bretagne et Pays de la 
Loire. Voir son site sur www.sdn-rennes.org. 

 

 

 

 

 

 

 


